
Le camp de transit 
 
Depuis l’automne 1946, un camp de transit pour les familles allemandes 
expulsées de l’étranger, était rattaché au camp d’internement. Dans la zone 
d’occupation britannique, ce camp était unique en son genre. Les personnes 
expulsées venaient de nombreux pays d’Europe, d’Afrique et d’Asie où 
elles avaient souvent été internées dès le début de la guerre. Une grande partie 
d’entre elles étaient des missionnaires avec leurs familles, qui trouvèrent de 
l’aide à Neuengamme auprès des oeuvres chrétiennes de bienfaisance. Après 
une brève vérification, la plupart de ces rapatriés pouvaient quitter le camp 
au bout de quelques jours. 
 
Mais s’il s’avérait, au cours des interrogatoires, que ces personnes avaient 
occupé un grade dans l’organisation de la NSDAP à l’étranger, ou si elles étaient 
soupçonnées d’espionnage, elles étaient transférées dans le camp 
d’internement 
No 6 (CIC).




